
P 14—33ème semaine A  -  LA PARABOLE DES TALENTS  - Elle nous concerne !   

Ouvrons l’Evangile—MaƩhieu  25, 14-30  et Commentaires : que nous apporte -t- il ?  Voici des clés pour le comprendre 
Première clé  : le Maitre  revient et « sun  - airei -  legô » Il vient « Prendre 
parole ensemble » !  Imaginons que Dieu vienne nous rendre visite à saint-
Boni à la fin de l’année scolaire; et pas seulement pour les examens !   Ou 
qu’Il vienne dans nos familles. Il nous demanderait : « Qu' avez-vous fait 
frucƟfier ceƩe année-ci ? » et que Lui répondrions-nous ?                                                                     
Deuxième clé : 5  - 2  - 1                                                                                                         
5 est le chiffre de l’Humain : les cinq sens ; les bras, les jambes et la tête. 
C’est le développement des capacités de notre corps  et de son intelli‐
gence ! Et nous pourrions dire à Dieu : « J’ai développé mes capacités en 
gymnasƟque, dans les jeux et dans les études… »                                                                                                         
2 est le chiffre de l’intelligence spirituelle ; de l’esprit qui habite notre 
corps . Et nous pourrions répondre : « J’ai mieux découvert pourquoi c’est 
important d’étudier et j’ai plusieurs projets  que je fais grandir » …                              

1 est en fait le chiffre suprême car « UN » est le chiffre même de Dieu ! Le 

projet de l’Infini qui vient s’incarner et ouvrir des portes . ’eRaD ,  אחד   

C’est le chiffre du cœur  qui conduit à l’unité ! C’est la réalité de l’Amour 
que nous avons et qui donne sens à tous nos actes !    Et nous pourrions 
répondre : « J’ai appris à mieux aimer les autres dans tout ce que je fais ».                                                                  
Troisième clé : l’expérience de la JOIE de Dieu dans chacun de nos         
progrès ; « Entre dans la JOIE de ton Maître! » et tout autant sa profonde 
décepƟon quand nous  nous faisons tout un cinéma  de râleur  qui ,en fait , 
nous empêche d’oser aimer la Vie …  « Je savais que tu es un Homme dur » 
- Ah bon ? mais d’où le Ɵent-il donc ?                                                                                      
Quatrième clé : la colère du Maître !  Apparemment, le troisième serviteur 
aurait—il eu raison ?  Selon la psychanalyste Françoise Dolto , le mot prin‐
cipal de Sa colère  est : « Dehors » ! « Jetez-le dehors » c’est-à-dire hors de  
ses ruminements et de ses ressenƟs qui sont déconnectés de la réalité et 
qui l’enferment. «Là il y aura des pleurs et des grincements de dents » . Car 
se cogner à la Vie n’est pas facile mais là, soyons aƩenƟfs à l’expérience 
de la JOIE de vivre qui nous est donnée !  

Prière du maƟn                                                                                           
Ce jour est un jour tout neuf !                                                                  
Il n’a jamais existé et il n’existera jamais plus.                                    
Prenez ce jour et faites-en une échelle pour 
accéder à des plus hauts sommets.                                                                         
Ne permeƩez pas que la tombée du jour vous 
trouve semblable à ce que vous éƟez à l’aube.                                         
Faites de ce jour un jour unique.                                                       
Prenez-le entre vos mains avec un senƟment 
d’enthousiasme   (auteur inconnu )  

ET si Dieu était …                                

un banquier qui nous offre 24 X 
60 X60 soit  86.400 secondes en or 
par jour ?  Et renouvelable chaque 

jour ? Comment les invesƟr ?  

15 novembre—prière pour le Roi . Seigneur notre Dieu, Ta Parole  s’incarne aus‐
si dans les communautés et les pays d’aujourd’hui . Notre 
hymne naƟonal dit : «Pour t’aimer, tous nos cœurs sont 
unis.» Nous Te prions pour notre Roi Philippe : Son rôle cons‐
ƟtuƟonnel est celui de l’écoute , de la reconnaissance et du  
trait-d ’union entre tous. Donne vie et relief à son exemple et 
à ses appels car ce sont des appels à Aimer !  MulƟplie ses 

talents car ils sont ceux de la bonne volonté.    Amen 

« Il en va comme d’un homme qui, partant en voyage, appela ses 
serviteurs et leur confia ses biens. A l’un il remit cinq talents , à 
un autre deux , à un autre un seul, à chacun selon sa propre 
force; puis il parƟt. Aussitôt celui qui avait reçu les cinq talents 
s’en alla les faire valoir et en gagna cinq autres. De même celui 
des deux talents en gagna deux autres. Mais celui  du UN  s’en 
alla creuser un trou dans la terre et y cacha l’argent de son 
maître.. Longtemps après arrive le Maître de ces serviteurs  et il 
prend parole ensemble avec eux. Celui qui avait reçu les cinq 
talents s’avança et en présenta cinq autres, en disant : « Maître, 
tu m’avais confié cinq talents; voici cinq autres talents que j’ai 
gagnés. » Son maître lui dit : « C’est bien, bon et fidèle serviteur, 
tu as été fidèle en peu de choses, sur beaucoup je t’établirai; 
Entre dans la JOIE de ton Maître ! » Celui des deux talents 
s’avança à son tour et dit : « Maître, tu m’avais confié deux ta‐
lents; voici deux autres talents que j’ai gagnés. » Son Maître lui 
dit : « C’est bien, bon et fidèle serviteur, tu as été fidèle en peu 
de choses, sur beaucoup je t’établirai; entre dans la JOIE de ton 
Maître. »S’avançant à son tour, celui qui avait reçu UN talent  
dit : « Maître, je sais que tu es un homme dur: tu moissonnes où 
tu n’as pas semé, tu ramasses où tu n’as pas répandu; par peur, 
je suis allé caché ton talent dans la terre. Le voici, tu as ton 
bien. » Alors son Maître lui répondit : « Mauvais serviteur et 
paresseux ! Tu savais que je moissonne où je n’ai pas semé et 
que je ramasse où je n’ai rien répandu ?  Donc, il te fallait placer 
mon argent chez les banquiers : à mon retour, j’aurais retrouvé 

mon bien avec un intérêt. ReƟrez-lui LE talent  et donnez-le à 

celui qui a les dix talents. Car à tout homme qui a, il sera donné 
et il sera dans la surabondance ; mais à celui qui n’a pas, même 
ce qu’il a lui sera reƟré. Quant à ce serviteur bon à rien, jetez-le 
dans la ténèbre du dehors ; là seront les pleurs et les grince‐
ments de dents. » 


